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1. Projet et environnement 

 

2. Analyse de la qualité de l’étude d’impact et de la 
prise en compte de l’environnement par le projet 
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1https://www.grand-est.developpement-durable.gouv.fr/carte-des-zones-favorables-au-
developpement-de-l-a22293.html?lang=fr
https://carto2.geo-ide.din.developpement-durable.gouv.fr/frontoffice/?map=bac882cd-a7b2-
47ef-8e5b-157f450a4a02  
 

https://www.grand-est.developpement-durable.gouv.fr/carte-des-zones-favorables-au-developpement-de-l-a22293.html?lang=fr
https://www.grand-est.developpement-durable.gouv.fr/carte-des-zones-favorables-au-developpement-de-l-a22293.html?lang=fr
https://carto2.geo-ide.din.developpement-durable.gouv.fr/frontoffice/?map=bac882cd-a7b2-47ef-8e5b-157f450a4a02
https://carto2.geo-ide.din.developpement-durable.gouv.fr/frontoffice/?map=bac882cd-a7b2-47ef-8e5b-157f450a4a02
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2.1 Les milieux naturels et la biodiversité  
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2 https://inpn.mnhn.fr/espece/cd_nom/82285/tab/statut 
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International Union for Conservation of Nature

 

 
3  

https://cdnfiles2.biolovision.net/www.faune-iledefrance.org/pdffiles/news/Bilan_hivernage_2024v2-9783.pdf
https://cdnfiles2.biolovision.net/www.faune-iledefrance.org/pdffiles/news/Bilan_hivernage_2024v2-9783.pdf


Mémoire en réponse à la Mission Régionale d’Autorité en-
vironnementale Grand Est 20  



Mémoire en réponse à la Mission Régionale d’Autorité en-
vironnementale Grand Est 21  

 
4 https://biodiversite.grandest.fr/wp-content/uploads/2024/07/ogeb2023-indicateur-statistique-
milan-hd.pdf  

https://biodiversite.grandest.fr/wp-content/uploads/2024/07/ogeb2023-indicateur-statistique-milan-hd.pdf
https://biodiversite.grandest.fr/wp-content/uploads/2024/07/ogeb2023-indicateur-statistique-milan-hd.pdf
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7 Découverte du premier nid de cigogne noire en 1989.  
Seul bagueur officiel de cet oiseau dans sa phase d’installation en Wallonie jusqu’en 2010.  
Bagage de plus de 600 cigogneaux au nid.  
Participation à de nombreux forums, de formations, de séminaires destinés à instruire le personnel du réseau cigogne noire 
français de la LPO et de l’ONF. 
Publication du livre : « La Cigogne noire, Chroniques d’un retour annoncé », Editions du Perron, 1994. Production d’un docu-
mentaire de 52’ sur le retour de la Cigogne noire dans les forêts wallonnes : « Ciconia nigra »  
Publication du livre : « La migration des cigognes noires, du chêne au baobab », Editions du Perron, 2000.  
Production d’un documentaire de 52’ réalisé avec une télévision régionale belge : « La Cigogne noire, du chêne au baobab. » 
Prix du meilleur film francophone au 17  ̊festival international du film nature et environnement de Grenoble (2002) et Prix de 
l’environnement au 12  ̊festival de l’Oiseau d’Abbeville (2002). 
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8 https://www.grand-est.developpement-durable.gouv.fr/IMG/pdf/202106-recomman_projet_eo-
lien-w3.pdf 
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9 https://www.legifrance.gouv.fr/jorf/id/JORFTEXT000042056089 
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Plantation des Aménagements 

 

 
10https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/publica-
tions/Th%C3%A9ma%20-%20Guide%20d%E2%80%99aide%20%C3%A0%20la%20d%C3%A9fini-
tion%20des%20mesures%20ERC.pdf 
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- Pour la remise en herbe de la parcelle, les semences utilisées, doivent être choisies parmi celles figurant dans le tableau ci-

après. Il est préconisé de réaliser un mélange de plusieurs semences dans les proportions de 30% légumineuses et de 70% 

graminées. 
 

- Etapes de plantation en fin d’été, début d’automne afin de favoriser un couvert dès le printemps suivant 

▪ Préparation du sol, qui se compose d’un labour ou d’un déchaumage au cours de l’été ; 

▪ Semis avant fin Septembre, avec un semoir à céréale à une profondeur maximale d’1,5 cm ; 

▪ Passage de rouleau, pour permettre un meilleur contact de la graine et du sol. 

- Concernant la densité de semis, elle ne devra pas être supérieure à 30 kg/ ha afin de favoriser l’apparition de la flore spontanée 

et messicole.  

- Si le risque de pousse d’adventice est important, il est préférable de pratiquer un faux-semis en passant une seconde fois le 

deschaumeur en début septembre et avant le semis de la jachère. En dernier recours, il sera également possible de semer jusqu’à 

une densité de 50kg/ha de semence. 

- Un second semis de légumineuse sera possible au cours du mois de mars suivant la plantation, afin de combler les éventuelles 

pertes automnales liées au gel notamment. 

 

- Interdiction : l’utilisation de fertilisant ou de traitement phytosanitaire est interdit. 

 

Liste non exhaustive des semences autorisées : 

 

 
 

 

FLORE 

 FAMILLE NOM SCIENTIFIQUE NOM COMMUN 

GRAMIINEES  POACEE 

Dactylis glomerata Dactyle 

Festuca arundinacea Fétuque élevée 

Festuca pratensis Fétuque des prés 

Festuca rubra Fétuque rouge 

Hordeum sp. Orge de printemps 

Lolium perenne Ray-grass anglais 

Lolium multiflorum x Lolium perenne Ray-grass hybride 

Phleum pratense Fléole des prés 

Poa trivialis Pâturin commun 

Sorghum bicolor Sorgho commun 

Triticum sp. Blé de printemps 

Triticum sp. Medicago sativa Blé d’hiver 

LEGUMINEUSES 

FABACEE 

Medicago sativa Luzerne cultivée 

Lotus corniculatus Lotier corniculé 

Medicago lupulina Minette 

Onobrychis viciifolia Sainfoin 

Trifolium incarnatum Trèfle incarnat 

Trifolium pratense Trèfle violet 

Trifolium repens Trèfle blanc 

Trigonella sp. Mellilot 

Vicia sativa Vesce commune 

ASTERACEE 

Achillea millefolium Achillée millefeuille 

Leucanthemum vulgare Grande marguerite  

Centaurea jacea Centaurée jacée 

BORAGINACEE 

Borago officinalis Bourrache officinale 

Echium vulgare L. Vipérine commune 

Phacelia tanacefolia Benth Phacélie à feuilles de tanaisie 

CAPRIFOLICACEE Knautia arvensis Knautie des champs 

MALVACEE Malva sylvestris Mauve sylvestre 

LAMIACEE 
Origanum vulgare Origan commun 

Salvia pratensis Sauge des prés 

POLYGONACEE Fagopyrum esculentum Sarrasin 
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Strate arborée 

Erable champêtre  Acer campestre 

Charme commun Carpinus betulus 

Noyer commun Juglans regia 

Pommier sauvage Malus sylvestris 

Poirier sauvage Pyrus pyraster 

Chêne pédonculé Quercus robur 

Alisier blanc Sorbus aria 

Cormier Sorbus domestica 

Alisier torminal Sorbus terminalis 

Tilleul Tilia cordata 

Orme Ulmus minor 

Strate arbustive 

Noisetier  Corylus avellana 

Aubépine  Crataegus monogyna 

Cognassier Cydonia oblonga 

Myrobolan Prunus cerasifera 

Prunier Prunus domestica 

Saule blanc Salix alba 

Saule marsault Salix caprea 

Saule cassant Salix fragilis 

Saule pourpre Salix purpurea 

Saule des vanniers Salix viminalis 

Sureau noir Sambucus nigra 

Sorbier des oiseaux  Sorbus aucuparia 

Baguenaudier Colutea arborescens 

Cornouiller mâle Cornus mas 

Cornouiller sanguin Cornus sanguinea 

Fusain d'Europe Euonymus europaeus 

Cytise  Laburnum anagyroides 

Troène des bois Ligustrum vulgare 

Chèvrefeuille Lonicera caprifolium 

Pommier à fleurs  Malus floribunda 

Néflier  Mespilus germanica 

Prunier Prunus mahaleb 

Pêcher de vigne Prunus persica 

Prunellier (épine noire) Prunus spinosa 

Nerprun purgatif  Rhamnus cathartica 

Bourdaine Rhamnus frangula 

Églantier (rosier champêtre) Rosa canina 

Viorne lantane Viburnum lantana 

Viorne obier Viburnum opulus 

Houx Ilex aquifolium 
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Entretien 

 

- L’entretien des haies se fera en fonction de la croissance des arbres et des attentes des propriétaires. La haie devra atteindre au 

minimum 3m et l’épaisseur ne devra pas être inférieur à 1 m de chaque côté du pied des arbres. L’entretien devra se faire 

uniquement pendant la période de repos végétatif (absence de feuilles). En aucun cas, l’entretien ne devra être réalisé avec des 

produits phytosanitaires ou des outils qui fragilisent la santé des arbres (épareuse), il sera conseillé d’utiliser des outils conven-

tionnels tels que la tronçonneuse ou le lamier à scie. Les espèces envahissantes ainsi que les résineux seront éliminées. 

 
- Une bande enherbée de 1m de large minimum et de chaque côté de la haie, devra être maintenue.  

 

- Les arbres morts et les branches mortes devront être laissés autant que possible au pied de la haie afin d’apporter des habitats 

supplémentaires pour la faune et de créer des gîtes potentiels, notamment pour les chauves-souris et l’avifaune. 
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2.2 Le paysage et les co-visibilités 
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ux. 

 
11 Wind Europe – rapport 2024 
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Annexe 1 : Avis de la MRAe 
Grand Est sur le projet éolien 
des Baumes 
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Annexe 2 : Avis de la DGAC 
sur le projet éolien des 
Baumes 
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Annexe 3 : Cahier des 
charges du SDA  
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Cahier des charges 
 

Système de détection-arrêt 
des éoliennes 

 
Projet éolien des Baumes  
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1- Principe de fonctionnement général du SDA (Système de Détection-
Arrêt) spécifique Avifaune 

 
De manière générale, le fonctionnement des SDA suit les quatre grands principes suivants 
(Corbeau & Besnard, 2021) : 

- Etablissement d’une liste d’espèces à protéger : ce critère dépend exclusive-
ment du site projet, de sa configuration et des espèces recensées ou potentielle-
ment présentes faisant l’objet de la mesure de régulation. Dans le cas du projet, la 
détection via l’envergure des individus permet d’appliquer la mesure à plusieurs 
espèces remplissant les critères de taille. A noter qu’aujourd’hui, certains systèmes 
peuvent identifier les espèces « apprises » par l’IA en amont, ce qui  pourrait éven-
tuellement être considéré ici dans le cas où cette manière de détecter les espèces 
serait plus opérationnelle. 

- Matérialisation de la sphère à risque : il s’agit d’une zone virtuelle correspondant 
à l’espace de danger autour du rotor qui en représente le centre. La sphère à 
risque se déploie dans toutes les directions et ses dimensions dépendent des don-
nées techniques de l’éolienne – qui jouent, par exemple, sur la durée de ralentisse-
ment du rotor pour atteindre une vitesse dite non accidentogène - et de la vitesse 
de déplacement des espèces cibles. 

- Détection et classification des espèces listées au sein de la sphère à risque : la 
notion de détection correspond au repérage de la cible au sein de la sphère à 
risque par le système et diverses technologies peuvent être mises en œuvre pour 
assurer cette détection, en partie décrites ci-dessus.  

- Réaction des éoliennes par ralentissement puis arrêt : la réaction du système 
doit avoir lieu dans le temps imparti et après détection d’une espèce cible au sein 
de la sphère à risque. 

 

Plusieurs dispositifs d’effarouchement et de régulation sont déjà fonctionnels, citons notam-
ment Bioseco, DTBird, ProBird ou Safewind. Pour ce descriptif, nous utiliserons comme 
exemple le dispositif Safewind développé par la société Biodiv-Wind. Notons que ce choix est 
purement informatif et qu’aucun partenariat ne lie RWE Renouvelables France à cette so-
ciété.  
 

1.1 Etablissement d’une liste d’espèces à protéger 

Des risques d’impacts par collisions, avant l’application des mesures d’évitement et de ré-
duction,  ont été déterminés en période de migration postnuptiale concernant le Milan royal. 
Dans le but de réduire ce risque de mortalité, l’installation d’un dispositif de détection et de 
régulation des éoliennes est envisagée. Notons que ce dispositif, actif sur l’ensemble de l’an-
née, sera également bénéfique aux autres grandes espèces pouvant transiter par le parc 
comme la Buse variable, la Grue cendrée ou le Milan noir, ou bien celles qui peuvent fréquen-
ter ses abords occasionnellement comme la Cigogne noire. 
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1.2 Matérialisation de la sphère à risque 

Le système de détection mis en place sur la machine doit être en mesure de permettre la 
détection des oiseaux à des distances suffisantes afin que le ralentissement du rotor, voire 
l’arrêt de la machine concernée, intervienne avant que l’individu ne soit à proximité immé-
diate des pales. Ainsi, la détermination du rayon de la sphère dite « à risque », soit la zone où 
le risque de collision existe, doit être spécifique à chaque espèce cible et prendre en compte 
leur envergure, leur vitesse et leur comportement en vol. Les distances de détection des es-
pèces doivent donc être supérieures aux rayons des sphères à risque afin de détecter l’oiseau 
et que les mesures soient activées au moment de l’entrée de l’individu dans la zone à risque. 
Le système posé assurera également un filtrage dynamique des pales en rotation. Dans l’op-
tique de réduire uniquement la vitesse de rotation et de ne pas arrêter la machine, la vitesse 
minimale de régulation retenue des pales lors de l’entrée de l’espèce cible dans la sphère dite 
« à risque » doit être garantie comme non mortifère pour cette espèce. Dans le cas du projet 
éolien des Baumes, nous considérerons une vitesse minimale de rotation de 3 tours par mi-
nute. 
Les éoliennes seront ici équipées d’un système de régulation en charge de l’arrêt (mise en 
drapeau), ou de ralentissement des pales, capable de fonctionner en autonomie, communi-
quant directement avec le SCADA12 de l’éolienne pour une optimisation du temps de détec-
tion/régulation. 
Ce système de régulation directement connecté à l’éolienne permettra de lancer  automati-
quement un ralentissement du rotor pouvant aller jusqu’à son arrêt complet. Cette régula-
tion est engagée en cas de détection de l’espèce dans la sphère « à risque » et opérera par « 
pitch » des pales, c'est-à-dire par rotation motorisée des pales sur leur axe. 
 
Dans le cas des éoliennes du futur parc des Baumes, le temps d’arrêt des éoliennes est estimé 
à 15 secondes depuis la vitesse maximale jusqu’à une vitesse inférieure à 3 tours par minute. 
En prenant en compte la vitesse de vol de chaque espèce ciblée, nous pouvons donc calculer 
le rayon de la sphère dite « à risque » spécifique. 
 

 
 

Figure 1 : Définition du rayon de la sphère « à risque » spécifique 
 

Concernant le système Safewind en particulier, des tests de détections ont été réalisés sous 
huissier afin de prouver les capacités de détection du système (« Validation des capacités de 

 
12 SCADA : Système de contrôle et d’acquisition des données, il s’agit de l’automate de gestion de la 
turbine. 
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détection diurne », réalisé en février 2019). Ainsi, d’après le tableau ci-dessous extrait du test, 
il en ressort une distance de détection maximale théorique de 650 mètres concernant la Ci-
gogne noire, 700 mètres concernant la Cigogne Blanche,300 mètres concernant la Buse 
variable ou encore 500 mètres concernant le Milan royal. Ces distances sont bien supé-
rieures au rayon des différentes sphères à risques déterminées pour les espèces indiquées 
dans la figure 1. Ainsi, le dispositif sera capable de détecter les espèces ciblées en amont de 
l’existence du risque de collision. 
 

 
Figure 2 : Distance maximale de détection théorique de dix espèces d’oiseaux européens 

 

Mesures de la visibilité : 
Afin de garantir des conditions de détections optimales, le parc éolien devra être équipé d’un 
dispositif permettant de mesurer la visibilité. Ainsi, les éoliennes devront être à l’arrêt en jour-
née si la visibilité est inférieure à la distance d’alerte maximale retenue pour les espèces ci-
blées. En cas de dysfonctionnement du ou des visibilimètres, les éoliennes correspondantes 
seront alors asservies jusqu’à retour à la normale (c’est-à-dire le bon fonctionnement du/des 
visibilimètres). 
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1.3 Mesures de dénombrement et procédure en cas de collision  

Le système de détection mis en place devra être en capacité de comptabiliser la totalité du 
nombre d’oiseaux se trouvant dans la sphère dite « à risque ». 
Via différents algorithmes (localisation tridimensionnelle par extrapolation), une étude des 
trajectoires est réalisée en temps réel. Dans le cas d’une observation d’une trajectoire de vol 
anormale d’un des individus des espèces ciblées, l’état de collision potentiel est retenu. Le cas 
échéant, une preuve d’absence de collision devra être fournie par le biais notamment d’en-
registrements vidéo. La définition d’une trajectoire de vol « anormale » se base sur la banque 
de données du fabricant. 
Si la vidéo ne permet pas de prouver l’absence de collision, alors une recherche de cadavre 
doit être effectuée dans les plus brefs délais, c’est-à-dire 48 heures maximum en termes de 
jours ouvrés et 72 heures dans les autres cas, en collaboration avec un organisme indépen-
dant. Cette recherche s’effectuera dans un carré de côté égal au diamètre du rotor addi-
tionné de 20 mètres. 
Si une collision avérée venait à subvenir pour une des espèces ciblées, un signalement sera 
réalisé auprès de la DREAL Grand-Est à l’aide d’un rapport d’incident. Dans le cas d’une col-
lision avérée ou lors d’une présence de Milan non anticipée par le dispositif, un reparamé-
trage sera réalisé, en concertation avec le service des installations classées, accompagné 
d’un nouveau suivi. 
Les vidéos de détections d’individus devront être enregistrées et stockées pendant au moins 
deux ans.  
 

1.4 Réaction des machines par ralentissement/arrêt 

La communication entre le SDA et le SCADA de l’éolienne est assurée via un contact relais 
local ou via le réseau internet en place. L’ordre de régulation/arrêt est déclenché dès l’intru-
sion d’une espèce cible dans la zone à risque et la communication directe avec le SCADA des 
turbines permet l’envoi de cet ordre. Ce dernier entraîne la commande de ralentissement à 
l’aide des freins aérodynamiques de la turbine concernée. 
 
Le système enverra l’ordre de reprise lors du départ des espèces cibles de la zone à risque. 
Afin d’éviter un phénomène d’arrêt/reprise intempestif, une durée spécifique d’arrêt pourra 
être définie afin de ne pas entraîner d’usure prématurée des composants des aérogénéra-
teurs. 
 
 

2- Gestion de l’opérabilité du système 

 
Le porteur de projet déploiera sur les 7 éoliennes du parc un dispositif de vidéo-surveillance 
automatisée en temps réel adapté à la détection des oiseaux diurnes en contexte éolien. Le 
dispositif sera activé dès la mise en service du projet, en période diurne et crépusculaire. Le 
dispositif choisi devra permettre de couvrir l’ensemble des éoliennes et devra pouvoir détec-
ter toute situation à risque à proximité de n’importe quelle éolienne du parc. Il sera activé sur 
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l’ensemble de l’année, ce qui englobe bien les périodes de migration et de nidification du Mi-
lan royal et du Milan noir. 

2.1 Gestion en cas de dysfonctionnement du système 

Afin d’assurer une fonctionnalité et une efficacité optimale des dispositifs, leur opérationna-
lité sera contrôlée automatiquement et en continu. Ainsi, en cas de panne ou d’indisponibilité 
d'un équipement critique de ces dispositifs (caméras, amplificateur, unité informatique), la ou 
les éoliennes concernées seront immédiatement arrêtées jusqu'à rétablissement complet 
des fonctionnalités prévues. 
De plus, afin de pouvoir contrôler a posteriori l’efficacité de la détection en temps réel, le dis-
positif comportera une fonction d’enregistrement vidéo continu pouvant couvrir une période 
d’au moins deux mois, sur les périodes diurnes. 
 
 
 

3- Evaluation et suivi des performances du SDA 

 
Afin d’éprouver la capacité du système à garantir la détection, la classification et la réaction 
de ralentissement/arrêt en cas de présence d’espèces cibles dans la zone à risque, un pro-
tocole d’évaluation des performances sera proposé en phase d’exploitation. 
 

3.1 Evaluation du dispositif  

 
Le suivi de l’efficacité du système sera mis en place dès le premier jour de fonctionnement 
des éoliennes afin de confirmer la détection et la régulation des éoliennes par rapport aux 
espèces ciblées qui pourraient entrer dans les sphères dites « à risque ». Ce suivi pourra éga-
lement permettre de s’assurer de l’efficacité des autres mesures de réduction mises en place 
et d’observer l’impact réel des aérogénérateurs en ce qui concerne les effets de barrière et 
de collision. 
Pour déterminer le bon fonctionnement du dispositif, deux intervenants effectueront chacun 
six points d’une durée d’une heure de façon à couvrir à eux deux une visibilité totale sur le 
parc éolien. Les comportements d’oiseaux dits « à risque » seront consignés et comparés aux 
données obtenues via les enregistrements vidéo correspondants. Les conditions météorolo-
giques seront consignées afin d’en évaluer l’influence sur le succès du dispositif. 
Un système d’arrêt d’urgence à distance sera mis en place et accessible à chaque interve-
nant pour prévenir tout risque de mortalité dans le cas où le dispositif ne ferait pas ses 
preuves. 
Ce protocole sera effectué à raison de trois fois par semaine pendant 2 mois. La bonne réa-
lisation de ce suivi permettra de vérifier in situ et sans risqus pour les espèces ciblées le bon 
paramétrage des systèmes ainsi que le bon dimensionnement de la stratégie mise en œuvre 
pour maitriser les risques de mortalité dus aux collisions. 
Le système sera considéré comme efficace si la comparaison avec le logiciel est bien positive 
sur un minimum de 40 observations d’entrée dans la zone à risque. 
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Au cours de l’année, toute situation à risque constatée sur le terrain fera l’objet d’une remon-
tée immédiate à l’exploitant du parc éolien et à la société gérant le paramétrage du dispositif 
de détection/régulation afin de prendre les mesures nécessaires à la préservation des es-
pèces citées (pouvant aller jusqu’à la mise en arrêt du parc le temps de procéder aux ajuste-
ments des paramètres). 
Le rapport du suivi sera envoyé à la DREAL Grand-Est dans le but de valider le fonctionne-
ment diurne des éoliennes. Si les conditions ne sont pas validées, un nouveau dispositif sera 
mis en place. Les machines seront alors à l’arrêt du lever au coucher du soleil jusqu’à la mise 
en place de ce nouveau dispositif qui sera immédiatement suivi afin de valider son efficacité 
dans la limite de deux ans. La mesure suivante détaille les conditions d’arrêt des éoliennes.  
 
MR5 R2.2d – Dispositif anticollision (Arrêt des éoliennes durant la migration postnup-
tiale) :  
Bien qu’un système de détection-arrêt des éoliennes soit applicable sur l’ensemble du parc, 
il est important de proposer une seconde mesure de réduction, le temps nécessaire pour 
prouver l’efficacité du SDA. Il est proposé que cette mesure soit mise en place pendant deux 
années après la mise en exploitation du parc. Elle pourra être reconduite sur notification ex-
presse de la DREAL, dans l’hypothèse où le système de détection-arrêtn’ait pas apporté les 
garanties suffisantes. 
Les risques de collisions les plus élevés ont été évalués en période de migration postnuptiale 
concernant le Milan royal. En effet, 90 individus ont été observés au cours de cette saison : a 
majorité des observations se sont concentrées sur le mois d’octobre. 
Ainsi, nous proposons l’arrêt des éoliennes du 1er octobre au 15 novembre en journée, de 
10h00 au coucher du soleil, couvrant 86 individus, soit une protection de plus de 95% des 
individus migrateurs. 
 

3.2 Production d’un rapport d’évaluation 

Suite aux trois premières années de mise en service diurne du parc éolien, une évaluation de 
l’efficacité des systèmes de détection et de régulation doit être réalisée et transmise à la 
DREAL. 
Les critères d’évaluation porteront sur : 

- Le taux de couverture spatiale spécifique au système et au site ; 
- La plage de détection et le taux de détection (cas de faux positifs et de vrais posi-

tifs) en lien avec les conditions météorologiques, la position du soleil et la visibilité ; 
- Le pourcentage de classification correcte de l’objet volant en comparant les don-

nées du système avec les données d’observation ; 
- Les causes d’une mauvaise identification ; 
- Les causes de dysfonctionnement et de défaillance ainsi que les éventuelles me-

sures de corrections / dépannages / réparations effectuées ; 
- Des mesures d’améliorations si elles s’avèrent nécessaires. 
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4- Eléments génériques relatifs aux Systèmes de Détection-Arrêt des 
machines  

 
Les études disponibles sur les systèmes de détection-arrêt montrent que les taux de détec-
tion peuvent être capables de détecter 5 fois plus qu’un observateur humain (Christopher 
J.W. McClure, 2018) ; (Dawid Gradolewski, 2021) ; (Adam E. Duerr, 2023). 
Les réductions sur les taux de mortalité que présentent les études scientifiques oscillent entre 
75 et 95 % (Christopher J. W. McClure B. W., 2021), 85 % (Christopher J. W. McClure B. W., 
2022), (Szurlej-Kielanska & Pilacka, 2022).  
 
Les systèmes de détection-arrêt montrent des progrès constants dans le temps et offrent 
des garanties qui permettent la réduction de la mortalité avifaune. 
  



Mémoire en réponse à la Mission Régionale d’Autorité en-
vironnementale Grand Est 102  

 

5- Bibliographie 

 
Adam E. Duerr, A. E. (2023). Effectiveness of an artificial intelligence-based system to curtail 

wind turbines to reduce eagle collisions.  
Christopher J. W. McClure, B. W. (2021). Eagle fatalities are reduced by automated 

curtailment of wind turbines.  
Christopher J. W. McClure, B. W. (2022). Confirmation that eagle fatalities can be reduced by 

automated curtailment of wind turbines.  
Christopher J.W. McClure, L. M. (2018). Automated monitoring for birds in flight: Proof of 

concept with eagles at a wind power facility.  
Corbeau, A., & Besnard, A. (2021, Juin). Les systèmes de détection-réaction dans les parcs 

éoliens, un moyen de réduire les mortalités aviaires : Principes et conseils pour une 
bonne évaluation. CEFE, Univ Montpellier. 

Dawid Gradolewski, *. (2021). A Runway Safety System Based on Vertically Oriented 
Stereovision.  

Szurlej-Kielanska, A., & Pilacka, L. A. (2022). Sustainable development of green energy-
automated bird protection at wind farms.  

 
 

 


